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FIGURES D'ACTUALITE

1.-S. %WI-ll'E, CO<L.LECTlEUR D1ES DOUANES

M. R-S. W\hite, rédacteur en chef à la Ga-
ette, (le Montréal, vient d'être nommé au poste

<le collectenu' (les douanes pour le 'port de
Montr'éal. La (1u_-t eOfficielle (lu C ,oa
iiumié clu 25 janvier, publie cet acte.

M. White n'a pas encore quarante ans. Son
père était lhon(îrable M.
White, ministre dans le
ft'ouvei'netnent fédéral
canadlien, ancien député

- -,s--de Cardwell, ancien'ré--l
- dacteur et co - proprié-

- / -~ taire <le la Gazeff, avec
son f rère , M. Robert
White.

M. Richard White suc-
céda à son père commite rédacteur à la Gazette
et député (le Cardwvell, dans Ontario. Il a re-
nonîcé à ce mandat pour accepter son nouveau
p)oste.

,Sa noination a été bien accueillie de tous,
amis et adversaires. Ses confrères de la presse
lui onit offert un banquet (le sortie.

C'.M. .\S, ÊlÀN''-(l~E1lt.DU ' (AND-TRoNý\C

M. C.-M. Hays, ancien vice-président (lu
systèmne de voies ferrées Wabash, des Etats-
Unis, vient ('accepter lai positien de gerant-
général de la compa-
gnie (lu Grand-Tronc-
du Caniada. en rem-
placement de M. Sar-
geant, qui passe eniiA
Angrleterre, toujours f -<

aui service (le la même -

comnpagnie.
M. tlays est un

hoimme (le quarante
ans. Sa carrière dans ~
le s aduiinistrations
d e chemins de fer, commencée à l'âge de dix-
sept ans, a été rapide et brillante.

On augure de grands succès pour la compa-
gnie canadienne de cette nouvelle nomination.

LE PRINC'E HENRY D)E BATTENBERG

Le prince Henry de Battenberg, qui vient
de mourir de la fièvre des marais, au cours de
la guerre que l'Angleterre fait aux Ashantis

en Af rique, était le plus jeune des gendres de
S. M. la reine d'Angleterre. Il avait épousé,
en 1885, la princesse Béatt ix, la ben ja mine (le
la famille royale d'Angleterre. Sa femme était
pourtant d'une vingtaine (le mois son aînée,
et ce n'est point sans peine qu'elle décida sa

royale mère à lui per-
mettre cette alliance
avec le jeune prince

Finalement, la reine
n ouscrivit pas seu-

- lement mais elle se
f - prit d'une vive affec-

tion pour son nouveau
gendre. Elle le fit Al-
tesse Royale, gouver-
neur d'une des forte-

resses anglaises. L'afftliction de la reine mère
et de la veuve désolée est difficile à exprimer.

A propos, on fait remarquer que la pauvre
princesse Béatrix, pourtant si populaire et si
choyée en An£rl.eterre a bien du malheur. Son
premier fiancé, le prince impérial Napoléon IV',
mourut dans la guerre contre les Zoulous, en
Afrique, il y a une vingtaine d'années. Et
voilà que l'Afrique toujours lui r Lvit son mari,
encore dans une guerre anglaise contre les
Ash anti s.

.IOAQU INI RESI>o, lPRÉSIDENTl'DU x-ÉNÉZUI':î

Ce petit pays sud-américain (lu Vénézuéla
fait tant parler de lui aujourd'hui de par le
mnonde, qu'il ne paraîtra point sans intérêt de
l'aire connaissance avec son premier magistrat..

Joaquim Cres-
Po, comme ses
compatriotes,est
(le descendance
espagnole. O n-
rlappurte, à sa
gloire, -d-.hauts
faits de sa*Jeu-
nesse, vraiment '

(ligne de remnar-k.
que. On l'a comn-
parée à Guillau--
mne Telî.

Crespo,devenu
chef de la répu-
blique, a jusqu'ici fait montre de tact et de
savoir-faire. Il avait accueilli volontiers la
médiation de Léon XIII entre sa république
eà l'Angleterre.

La presse catholique publie actuellement à
ce sujet de forts intéressants documents offi-
ciels émanés de lui. Et le fonds et la forme
dénotent l'homme dlEtat éclairp' et bien équi-
libré.

LE CARNAVAL DE QUÉ]BEC
(Voit' gravures)

il a été ouvert lundi, le 27 couraint, par (les
démonstrations grandioses. Pouir tou te une
semaine,' la vieille cité dle Champîlain ser.a dans
l'allégresse.

Les visiteurs ont afflué dans ses mur's.
D'immenses préparatifs ont été faits pour

l'ornementation de la ville, la réception et l'a-
musemnent des touristes.

Nous reproduisons des vues de quelques-
unes de ces attractions de carnaval.

NOUVELLES A LA MAIN

Un directeur de tbéâtre à un critiqueon t dramatique:
-Je vou.s quitte, elher.mlaître ... 'ai une pi(-e à mnettre

en séet-i.

-Et moi, Je rentre travaillIci' . -J 'ai ue â -îe mettre

Euho de station lieie

-Commtetnt, dliète madanme, votue nous qnittez déjà

Votre cure est donc ternuittée

-Non, docteur, niais je n'ai phis (le toilettes neuves à ex

Entre t-poux

-Lorsq ne l'un die nousns uourta. j'irai vivîre à la catit-

pagiie, ait milieu (le la verdure et des fleurs.
-Mais, hoboitte, si C'est toi qui tueurs la pretmière-
-Ah 'iotn chéri, éloignons cette triste pitsée

Tlauit plarlle du catacite de soit lIs.

-1l a muie cleîloraltle tuanie,ý il répond toniJotu..lJe nie

sais -onimetit luii faire passer c:a.
- Oh c'üest lien simple, cotnseille quielii tîmi. Faites le

entrer dats 'admniîitatioii des t,éliones.

A I]*hôpital, untior île visite

-TI' vois, mon pauvre homme, oit ',a t'a condutit d'aimtet'
tr'op l'alcool. Te v'oilà mtaitntetiant avec tout le <ttc grain-lhe

paî'alys ...
-T'es bête 'ca n'a auctintapport. La pieti-e, c'estqlite

je n'ai Jaais pris ini verre qute de hi miain drîoite'

Uni veut' vietntc't d ecotdite à soit ultimte demteur te soit

épouse, dlameineri qit*il avait piise ptir son at-gent.

Des altos le consolenlt.
-Il faut te fait-eutmie' taison . .. Elle était phinsa- t e i

toi. Il était tiattît-el qu' elle partit la preiiî-e.
Le veuf, se laissatnt aller, salns v prendre gai-ce

(''eti itie - jueje tm'étais (dit <itepn ten

AuIx exatlcîts.
Le pr-ofesseiîvpose à iîteifite petse i'la q ttestit)isuti-

varnte:

-Savez-iits, Imtademoiisel le, pitou 'q uniNapoléon 1er h-
testait tant les Anuglai

-(''est îar'i-cqtiils 'o t l'atlîl i, ýp ii itet-ti rlîa
bemieti t la -amditate

NOTRE AGENT AUX ETATS-UNIS

Nous offrons aujourd'hui à nos hctcurs le
portrait dle NM. Amédée Manseau, représeîtant
autorisé du MONDE JI1UI'Ri.du\ États-Unis.

M.A. M A N 8 A l Photo. Laprés et liavergne

M. Manseau voyage actuellement parmi nos
compatriotes de là -bas. Nous aimons à croire
qu'en le connaissant ils ne lui feront que
meilleur et plus confiant accueil.
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